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"L'aveugle est un être humain.  

Regardez-le agir comme un être humain et non comme un handicapé". 

 

Ce propos de Patrice Rouby, aveugle de naissance, illustre l'intention de ce projet 

réalisé en région Midi-Pyrénées, en 2014 et 2015, avec trente-cinq personnes 

déficientes visuelles, aveugles ou malvoyantes. 

J'ai pris le parti de ne pas photographier le handicap qui a souvent fait l'objet 

d'iconographies poignantes, préférant mettre l'accent sur l'identité de ces hommes et 

de ces femmes qui ont choisi de prendre en charge leur destin et de tenir leur place 

dans notre société, parce qu'ils refusent d'être considérés comme des assistés ou 

marginalisés en raison de leur singularité. 

  

J'ai délibérément choisi de ne m'adresser qu'à des anonymes qui ne recherchent ni 

l'exploit, ni la reconnaissance des médias. Certains ont fondé une famille, d'autres sont 

passionnés de sport, d'art, de culture et exercent des activités professionnelles, parfois 

surprenantes, même s'ils doivent payer le prix fort en termes de temps et de ténacité. 

Depuis un certain nombre d'années déjà, leur statut social s'est sensiblement amélioré 

grâce aux efforts des divers acteurs concernés et ces personnes ont accès à des 

emplois qui naguère étaient occupés par les voyants : informaticien, psychologue, 

ingénieur, animateur de radio, éducateur, kinésithérapeute, professeur de lycée… 

alors que des activités qui leur étaient traditionnellement réservées, standardiste, 

sténodactylo, accordeur de piano, rempailleur de chaises tendent à disparaître avec 

l'évolution des besoins de notre économie. 

 

Toutes ces personnes, que j'ai rencontrées à différentes reprises, ont adhéré avec 

enthousiasme à ce projet et m'ont autorisé à les photographier dans leur 

environnement familier ou professionnel, au cours de leurs occupations quotidiennes 

qu'elles accomplissent de façon admirable et qui, finalement, ne sont pas si différentes 

de celles des voyants. 

 
NB: Les principales associations de déficients visuels considèrent que l'usage du terme "non voyant", 

pour parler d'un aveugle, relève de l’hypocrisie ou du politiquement correct et préfèrent utiliser 

l'expression "personnes déficientes visuelles" qui reconnaît aussi les malvoyants. 


